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			Nous avons besoin d’hommes et de femmes 
capables d’imaginer ce qui n’a jamais existé.

			John F. Kennedy, discours de juin 1963.

			






À mon fils Patrick. Que sa pensée « deuxième tiers » 
lui permette de s’épanouir et de se déployer 
dans le monde de demain.
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			Avant-propos

			J’ai le très grand plaisir de présenter au public une réédition de La Révolution de la pensée intégrale. Les premières lignes de l’ouvrage ont été écrites dès 2010, et depuis une quinzaine d’années, le monde a énormément changé, que ce soit au niveau personnel, collectif et même planétaire.

			Le concept multidimensionnel de la pensée intégrale prend ses sources dans les travaux de penseurs remarquables de la fin du XXe siècle. À travers un mode de pensée et une architecture neuronale différents, ces penseurs « deuxième tiers » avaient compris que le monde entrait dans une nouvelle phase de son évolution. À travers les sursauts chaotiques de celle-ci, une nouvelle forme de pensée était nécessaire pour permettre à tout un chacun de se déployer avec profit dans son existence et dans le déroulement de la vie sur terre.

			J’ai rencontré des dizaines de milliers de personnes sensibilisées par cette nouvelle approche aussi bien au niveau personnel, managérial, entrepreneurial, économique, politique… J’ai enseigné les tenants et les aboutissants de cette architecture de pensée à un très large public, y compris des interventions à HEC Paris (CRC, division perfectionnement du coaching). La pensée intégrale reste aujourd’hui un modèle extrêmement prometteur, sinon talentueux, permettant de faire face aux soubresauts du monde actuel.

			Nous vivons dans un monde de plus en plus complexe, intégrant un nombre de données de plus en plus important. Nos structures elles-mêmes sont devenues plus complexes, et les interactions entre les membres des communautés humaines, plus nombreuses. Une question se pose alors : pouvons-nous, avec les seuls moyens de notre pensée consciente et de notre cerveau cognitif, appréhender une telle complexité ?

			Non ! répondent certains spécialistes.

			La Révolution de la pensée intégrale s’enracine dans ce questionnement. Dès le début des années 2000, j’ai soupçonné que les outils et les méthodes développés dans un grand nombre de secteurs personnels et professionnels ne répondaient plus aux besoins du monde, tant en ce qui concerne le bien-être de l’individu que le fonctionnement des entreprises et des institutions. Un ami député au Parlement européen me confiait alors : « Nos réseaux, politiques, financiers, économiques, ainsi que ceux liés à la santé et à l’éducation, sont tendus à se rompre. Nous accumulons les réunions, nous faisons appel à des experts internationaux, et pourtant nous ne trouvons pas de solutions valables. C’est comme si la logique que nous connaissons, celle en vigueur dans nos écoles et dans nos universités, ne répondait plus aux problèmes globaux auxquels nous devons faire face. »

			Les germes de cette nouvelle manière de penser existent, même s’ils sont encore disparates. Dans différentes régions du globe, des chercheurs de tous bords (philosophes, sociologues, psychologues, scientifiques…) ont avancé sur ce chemin, chacun à sa manière, mais tous dans la même direction. Leurs travaux ne s’étaient encore jamais rencontrés. Ce sont eux que j’ai entrepris de réunir, puis de compléter afin de construire un « tout » cohérent : la pensée intégrale. Je démontre, à travers les modèles de la Dynamique Spirale (Spiral Dynamics) et des « Quatre Quadrants », qu’il existe en nous des systèmes de valeurs, des ensembles décisionnels qui se réorganisent constamment en fonction des priorités et des problématiques à gérer. Sans oublier la puissance et les bienfaits de la cohérence cardiaque.

			C’est aujourd’hui une évidence : nous avons besoin d’explorer de nouvelles compétences si nous voulons prospérer dans tous les secteurs de notre existence. Des qualités telles la capacité de rebondir, l’esprit d’initiative, l’optimisme et l’adaptabilité sont devenues nécessaires. Et au-delà de ces qualités indispensables, nous avons besoin d’élargir notre manière de penser pour embrasser des horizons plus vastes et cerner des problèmes plus complexes dans leur globalité. La nécessité s’est fait jour d’apprendre à « penser intégral » !

			La Révolution de la pensée intégrale vous invite ainsi à un enthousiasmant voyage vers une nouvelle forme de mieux-être, intégrant l’intégralité de nos potentiels. Il ne donne pas seulement des pistes de réflexion, mais aussi des outils pratiques que chacun peut commencer à mettre en œuvre dans sa vie de tous les jours. La pensée intégrale est une approche qui éclaire des problèmes complexes avec une vision globale. Dans un monde où les défis sociaux, culturels et économiques s’entremêlent, cette méthode de réflexion devient essentielle. En adoptant la pensée intégrale, il est possible de mieux comprendre les enjeux actuels et de trouver des solutions durables.

			Ce voyage demande un peu de temps et une implication profonde. Mais les résultats que vous pouvez espérer sont sans commune mesure avec ces indispensables efforts. Ils vous soutiendront tout au long de cette extraordinaire incursion au cœur de vous-même et de la société dans laquelle nous vivons.

			Notre civilisation planétaire est en pleine métamorphose. La mutation avance à une vitesse vertigineuse et pousse un grand nombre de personnes au désarroi ou au repliement. L’erreur est de s’accrocher à des pragmatismes trop limités, alors que le vrai challenge réside dans un profond changement d’attitude. La pensée intégrale offre une perspective précieuse pour aborder les défis sociaux, culturels et économiques d’aujourd’hui. Elle permet de mieux comprendre les problèmes en tenant compte de leurs multiples dimensions. En intégrant cette approche dans la prise de décision, il est possible de créer un avenir plus juste et durable pour tous.

			La pensée intégrale offre des outils précieux pour aider un individu à mieux se déployer dans son existence. En intégrant différentes dimensions de la vie, cette approche permet une compréhension plus profonde de soi-même et des interactions avec le monde environnant. Elle encourage une meilleure connaissance de soi. En examinant les aspects émotionnels, mentaux, physiques et spirituels de l’être, un individu peut identifier ses forces et ses faiblesses. Par exemple, une personne qui prend le temps de réfléchir à ses émotions peut mieux gérer le stress et les défis quotidiens. Cette prise de conscience permet de faire des choix plus éclairés et favorise des relations plus saines.

			 

			Le véritable objectif des outils de la pensée intégrale, considérés dans leur ensemble, est de façonner nos dynamiques intérieures et extérieures afin d’accélérer les principes naturels qui semblent être à l’origine de la transformation sociétale. En ce sens, nous devenons cocréateurs en forgeant des pans entiers de l’histoire humaine. La pensée intégrale n’est pas simplement une transition vers un nouveau niveau d’existence mais le début d’un nouveau déroulement de la symphonie de l’histoire humaine.

			C’est ce que cette nouvelle édition de La Révolution de la pensée intégrale vous propose.

		



		

		
			Introduction

			Il fut un temps où le monde avait l’air d’aller bien : la liberté et l’initiative individuelles semblaient s’épanouir jusque dans certains coins reculés de la planète ; la pauvreté régressait dans les pays d’Asie et d’Amérique latine ; la croissance économique atteignait un rythme jamais égalé et rien ne semblait pouvoir la freiner. L’essor démographique, l’ampleur de l’épargne individuelle, les progrès techniques incessants confirmaient aux observateurs optimistes du monde occidental que ce chemin de développement s’annonçait durable.

			Et voici que brutalement, une crise sans précédent s’annonce. À la une des journaux s’étalent des titres catastrophistes. Les spécialistes de tous bords interviewés à la radio et à la télévision accumulent les pronostics désastreux. Même les discussions de comptoir s’enlisent dans des visions cataclysmiques. L’effondrement guette.

			Les sociétés occidentales seraient-elles en train de tomber dans le gouffre mortel qu’elles ont elles-mêmes creusé ?

			Changer notre façon de penser

			Nos sociétés ont traversé de multiples crises au cours des siècles. Pourtant, celle-ci semble différente. On sent qu’un choc majeur est en train de se produire, qu’une grande dépression menace comme un oiseau de mauvais augure planant au-dessus d’un monde qui ravale ses promesses. Chacun sent, au fond de lui, que des changements très profonds sont en train de s’opérer en secret dans notre mode de vie et notre façon de penser. Les institutions elles-mêmes semblent avoir accumulé les échecs, créant collectivement des situations pour le moins délétères que tout le monde (ou presque) réprouve : famine, pauvreté, violence, terrorisme, destruction des communautés, des écosystèmes, mais aussi changements climatiques, épuisement des sources d’énergie fossile… Autant de situations qui minent les fondements mêmes de notre bien-être social, économique, écologique et spirituel.

			Faut-il alors céder aux sirènes alarmistes qui nous annoncent le pire, ou pouvons-nous tourner nos regards vers une quelconque ouverture, vers une évolution qui s’immiscerait dans les interstices laissés vacants par la crise actuelle ? Que devons-nous changer pour infléchir ce mouvement ? Comment faire de ce mouvement une opportunité de croissance personnelle et collective ?

			La notion d’effondrement des civilisations n’est pas neuve. Comme l’explique le chercheur américain Norman Yoffee1 : « Il est indéniable qu’il y avait déjà eu au cours de l’Histoire de très grands changements. Mais les civilisations du passé étaient beaucoup plus flexibles et résilientes qu’on ne le pense. Le terme effondrement doit plutôt être compris comme l’inadaptation de certaines idées qui, après avoir fonctionné pendant un temps, doivent être remplacées par de nouvelles. »

			La survie de la civilisation occidentale serait donc possible, pour peu que nous parvenions à changer, à faire évoluer notre manière de vivre et surtout de penser. « La survie d’une civilisation dépend en partie d’un renouvellement des idées, poursuit le scientifique, mais aussi d’une sélection et d’une reformulation de conceptions déjà existantes, que l’on adapte ainsi aux nouvelles circonstances […]. L’Histoire nous montre que lorsqu’une civilisation est face à des difficultés, ce n’est pas sa capacité technologique qui est la plus opérante. C’est plutôt sa capacité à opérer des changements dans le mode de vie de ses membres. Si son idéologie et son système de pensée sont inadéquats, une civilisation peut avoir à affronter des changements radicaux et dramatiques. »

			Un monde trop complexe pour être pensé par l’homme !

			Une autre question se pose alors : pouvons-nous, avec les seuls moyens de notre pensée consciente et de notre cerveau cognitif, appréhender une telle complexité ? Non ! répondent certains spécialistes.

			C’est le cas de Jay Forrester2 : « Pour qu’une décision politique ait une chance d’être efficace, dit-il, il faudrait auparavant avoir résolu un système d’équations différentielles non linéaires de très haut degré. Calcul qu’aucun humain n’est, bien entendu, capable d’effectuer mentalement. » Ce que confirme Yaneer Bar-Yam3 en affirmant : « Jusqu’alors, les sociétés avaient toujours été moins complexes que l’homme. Ce n’est désormais plus le cas […]. Or, par définition, un système complexe ne peut être contrôlé par un système moins complexe. »

			Nous ne serions donc plus en mesure de contrôler la société dans laquelle nous vivons et que nous avons créée. Nous n’aurions plus qu’à accepter l’inévitable… À moins que…

			À moins que nous soyons capables d’inventer une nouvelle manière de penser, différente, faisant intervenir non seulement nos processus cognitifs habituels, mais aussi d’autres procédés. Une manière de penser qui transcende les limites couramment admises de nos connexions neuronales, qui s’échappe de la réflexion linéaire pour nous plonger dans un monde de possibilités infinies. Une architecture de pensée capable de favoriser l’émergence d’un nouveau type de décisions collectives, permettant ainsi de faire face aux défis inédits du monde à venir.

			C’est à sa découverte que je vous convie à présent.

			Les voyages ont formé ma jeunesse…

			Mais avant d’entamer ce voyage, je voudrais vous raconter le périple personnel qui m’a conduit vers les rives de cette vision d’avenir inédite et singulièrement optimiste. Car au cours des quarante dernières années, c’est une succession d’événements et de rencontres qui, peu à peu, ont transformé ma perception du monde et ma vision de la réalité quotidienne.

			Après un troisième cycle de physique théorique à Columbia University de New York, ma vie professionnelle a d’abord été celle d’un cadre supérieur sur le continent américain, à New York puis en Amérique du Sud. Cela m’a permis de sillonner cet immense continent du sud de l’Argentine au nord du Canada. Je suis ainsi parti à la rencontre de ses peuples, de ses coutumes si différentes (même à l’intérieur des États-Unis) et, bien sûr, de ses structures industrielles, politiques et spirituelles.

			Mes nombreux voyages professionnels ne se limitaient pas aux obligations inhérentes à mes fonctions. Je ressentais aussi le besoin d’enrichir ma culture générale. Au cours de mes déplacements, lorsque je disposais du temps nécessaire, je visitais les musées, les monuments, les curiosités locales… J’ai ainsi traversé les banlieues ouvrières et constaté la pauvreté régnant dans les bidonvilles des pays émergents d’Amérique du Sud. Membre d’une association culturelle amérindienne à Manhattan, j’ai rencontré des représentants des Premiers Américains, comme Jamake Highwater, un Apache de la Montagne Blanche (Arizona), ou Wallace Black Elk et Archie Fire Lame Deer, deux chamans lakota ardents défenseurs de leur culture… Lors d’un déplacement en Équateur, j’ai été en contact avec des Quechuas descendant de l’ancienne tradition Inca. Plus tard, ce fut Raymond Graf qui me fit découvrir la tradition polynésienne, et Karlo, le chef cérémoniel de Rapa-Nui, l’île de Pâques. J’ai ainsi appris, peu à peu, à faire abstraction des différences culturelles dès l’instant où le partage des connaissances nous réunissait. L’esprit de curiosité prenait le pas sur la réserve scientifique.

			… la lecture et l’expérience aussi !

			Malgré ces contacts très enrichissants, ma vie m’apparaissait linéaire, traçable, prévisible. Je ressentais un manque, un vide, une insatisfaction incompréhensible. Un processus discret était en marche à l’intérieur de moi. Je ne pouvais pas me contenter de ce que j’étais. Le désir de grandir me poussait à agir, à étudier, à découvrir… Je ressentais le besoin de me réaliser d’une autre manière, de me détourner de toute figure extérieure pour me recentrer sur mon être. Je voulais découvrir mes richesses intérieures et mes valeurs profondes, cerner celles qui me définissaient le mieux et que je souhaitais favoriser. C’était comme un besoin de me réinventer moi-même. En toute liberté.

			Je compris vite que pour me réaliser, il me fallait choisir parmi les nombreux domaines qui m’attiraient : professionnel, artistique, familial, amical, associatif… Sans les hiérarchiser et sans me censurer. J’étais en quête d’un nouvel ancrage. Je pris conscience que notre avenir dépend de notre volonté et de la passion avec laquelle nous introduisions notre idéal de réalisation de soi dans nos vies personnelles et collectives. Une telle réalisation m’apparaissait hors de portée. Mais j’acquis la conviction que mon insatisfaction intérieure me rendait perfectible. Je ne pouvais pas renoncer à cette « macération essentielle ».

			Nous portons tous en nous des promesses de possibles. Il ne faut pas les malmener, les inhiber, les atrophier, les étouffer. Elles sont vitales. Les courants littéraires et philosophiques orientaux et occidentaux sont imprégnés de cette quête. Les questionnements qu’elle induit ont fait avancer, sinon changer, l’Histoire. Je me mis donc à dévorer des pans entiers de la connaissance humaine. Je m’imprégnai de penseurs aussi divers que Maître Eckhart ou Hegel, Goethe ou le théologien brésilien Leonardo Boff… Ces lectures m’enrichissaient et m’encourageaient à persévérer. Je devais conquérir mon espace et trouver ma place.

			C’est à la même époque que j’ai posé pour la première fois le pied dans l’immense continent des états modifiés de conscience. Ces phénomènes commençaient à peine à être explorés. Cette découverte et l’expérimentation intense qui a suivi ont profondément bouleversé ma représentation de la psyché humaine, jusque-là limitée aux conceptions les plus classiques. Un nouvel étage s’est ainsi ajouté à ma construction intérieure. Je découvrais une profondeur encore insoupçonnée tant aux êtres qu’aux événements et aux soubresauts du monde.

			J’appris peu à peu à intégrer cette nouvelle dimension à la fois dans mon être et dans ma vie quotidienne. Pour forger ma pensée encore brute, je me suis penché sur les travaux novateurs de chercheurs comme Abraham Maslow, Stanislav Grof, ou Roberto Assagioli. Je me suis également tourné vers les nouveaux chemins défrichés par des physiciens post-quantiques comme Fritjof Capra ou David Bohm, des chercheurs comme Roger Penrose ou Ilya Prigogine, et d’autres plus iconoclastes tels Erwin Lazlo ou William Tiller. J’ai même fait un détour dans des secteurs très éloignés de mon éducation universitaire, dans les univers du sociologue Edgar Morin, du mythologue Joseph Campbell ou de l’historien Arnold Toynbee. Et, pour compléter ce paysage déjà vaste, j’ai bien sûr plongé dans les écrits de l’immense pensée orientale.

			Quelques pas plus loin…

			Cela se passait dans les années 1980. La société de l’époque développait un niveau d’exigence très élevé. Il fallait être performant, aisé, reconnu, compétitif… Chacun se devait d’exceller dans son domaine. Depuis, les mentalités ont changé, bien que le secteur professionnel reste encore fortement imprégné de cet ancien paradigme. Mais l’expérience a révélé que la connaissance, même approfondie, d’un seul domaine est souvent contre-productive. Certes, la spécialisation en vogue pendant les dernières décennies du deuxième millénaire a permis d’importantes améliorations technologiques. Mais cela ne l’a pas empêchée de tuer la surprise, l’imagination et l’innovation, et d’engendrer des comportements timorés chez des individus paniqués à l’idée de poser ne serait-ce qu’un orteil hors du périmètre de leur discipline.

			C’est pourtant au milieu des années 1980 que d’autres voies se sont ouvertes à moi. Le monde changeait de plus en plus vite. La perception que j’en avais suivait le mouvement. Je ressentais la nécessité d’une révision drastique de mes idées à propos de l’être humain et de la manière dont il s’insère dans les structures d’un monde en constante évolution. De discrets signaux d’alarme en provenance de mon environnement m’indiquaient que mon système d’adaptation et ma vision des choses avaient atteint leurs limites. À la manière de balises, ces signaux façonnaient le schéma directeur de mes rêves. Ils dessinaient un chemin qui me semblait mener vers un nouvel axe de perception des choses.

			J’ai donc commencé à expérimenter ces nouveaux modèles, d’abord sur moi, puis avec d’autres personnes que j’accompagnais dans leur voyage vers elles-mêmes. Cette exploration minutieuse de mon monde intérieur m’a permis d’en mesurer l’immensité. De cet instant, mon quotidien familier ne fut plus jamais le même. Je me suis senti davantage responsable de moi et de ma vie. J’ai entrevu ce que signifie la notion de « déploiement de soi ».

			J’ai alors décidé de partager ces prises de conscience, ainsi que les outils qui m’avaient permis d’y accéder, en publiant plusieurs livres sur mes expériences. Puis j’ai emmené mes lecteurs encore plus loin, au-delà du cadre limité de notre existence terrestre : à la rencontre des pratiques traditionnelles des Indiens d’Amazonie centrale ; auprès des derniers chamans polynésiens ; dans des campements algonquins du Grand Nord canadien ; à la découverte des enseignements des Indiens du sud-ouest américain ou des habitants du haut plateau himalayen… Et même dans les coulisses secrètes des laboratoires américains et soviétiques qui exploraient depuis la guerre froide, chacun de leur côté, des dimensions de l’esprit que notre rationalisme s’obstine à rejeter4.

			De l’humain au social et du social à l’humain

			Des brèches s’ouvraient ainsi dans le mur de nos certitudes. Nos convictions, nos préjugés et nos routines étaient ébranlés par ces approches élargies de l’humain, qui rejoignaient la sagesse des enseignements les plus anciens de la planète.

			Dans le même temps, des événements fondamentaux se produisaient au sein de nos institutions, et même de la planète tout entière. Les mentalités et les réseaux mondiaux n’avançaient plus au même rythme. Les problèmes d’identité et de territorialité enflaient, ainsi que le fanatisme religieux et les désordres climatiques. Notre relation au temps se faisait de plus en plus chaotique. Les exigences de performance et de productivité dans les sociétés industrialisées ne permettaient plus à l’individu de trouver sa place et d’apprécier les joies simples de l’existence.

			Une question commençait à se poser : jusqu’où pouvons-nous aller dans cette voie ? Pour répondre à cette interrogation, il me fallait oublier la manière classique de voir les choses. Oublier les qualités couramment vantées par la pensée rationnelle et scientifique dans le creuset de laquelle j’avais été forgé : vitesse, raison, logique… Il me fallait trouver en moi d’autres ressources : persévérance, lenteur, curiosité, souplesse, improvisation, lâcher-prise… Des qualités développées par les peuples de jadis, et qui ont survécu d’une manière souterraine à travers les âges.

			En 1985, poussé par une nécessité que je n’étais pas en mesure d’analyser, j’ai quitté mes fonctions professionnelles en entreprise. Je ne l’ai fait ni par obligation ni par choix. J’étais animé par un besoin impérieux. J’ai ainsi perdu mon identité sociale, mais ma conscience a continué à se développer. J’ai eu la joie d’accompagner des milliers de personnes dans la compréhension de leur destinée humaine. J’ai ressenti aussi une immense tristesse devant l’errance, et parfois la souffrance existentielle, de beaucoup d’autres. C’est grâce à eux que peu à peu, l’ensemble des éléments que j’avais à ma portée s’est organisé. Grâce à cette synthèse qui s’enrichissait sans cesse, j’ai commencé à analyser autrement les défis de notre société, et à orienter ma pratique vers la transmission de stratégies pour une vie plus épanouissante.

			Premières interrogations…

			Vers 2010, le magazine brésilien Istoe5 faisait ses gros titres sur le syndrome de panique en affirmant que quatre millions de Brésiliens étaient touchés et que la médecine restait muette face à cette « épidémie » d’un genre nouveau. De fait, lors d’un voyage à Rio de Janeiro, j’avais rencontré un cadre dirigeant, P.-D.G. de son entreprise, qui vivait ce drame. « Pendant quelques minutes, je suis alors paralysé par une panique incoercible. Depuis l’âge de 20 ans, j’ai toujours réussi à contrôler ma vie. Pour la première fois, je me trouve confronté à un problème devant lequel je me trouve impuissant. » Une fois encore, il me semblait qu’il fallait élargir notre manière de penser pour avoir une chance d’embrasser les origines du problème dans toute leur complexité.

			Les prémices de la pensée intégrale

			Et puis il y eut le réchauffement climatique, le tsunami de décembre 2004 (que j’ai vécu en direct car j’étais sur place avec mon épouse), la progression du terrorisme, la crise financière et économique de 2008, le Covid-19 de 2020, les guerres multiples… Plus ces dysfonctionnements manifestes s’accumulaient, plus je pressentais que d’autres solutions étaient à portée de main, même si nos esprits trop structurés n’étaient pas encore en mesure de les intégrer. Ces solutions me semblaient fragmentées, morcelées, comme si notre architecture neuronale n’était pas encore en mesure d’aborder ces nouvelles fenêtres d’analyse et cette forme inédite de complexité. Ces solutions ne pouvaient pas faire appel aux états modifiés de conscience, car ces pratiques sont trop éloignées des impératifs de la vie quotidienne. Il fallait trouver le moyen de faire évoluer nos architectures mentales à un rythme rapide, proche de celui de l’évolution du monde.

			À la même époque, j’ai observé un décentrage de ma clientèle. Je n’étais plus seulement contacté par des personnes en recherche d’un mieux-être personnel, mais aussi par des individus préoccupés par leur vie professionnelle, qu’il s’agisse du monde de l’entreprise ou de la sphère institutionnelle. Ces derniers faisaient face à des problèmes insolubles de marché, de développement ou de motivation de leurs équipes. Le monde professionnel commençait à comprendre que la réussite suppose d’autres qualités que l’excellence intellectuelle ou les prouesses techniques6.

			Une nouvelle architecture mentale pour de nouveaux systèmes de pensée

			Pour suivre ce mouvement, il m’a fallu opérer un « saut quantique » au sein des outils du développement personnel. Il ne s’agissait plus seulement d’affiner les outils existants, mais de développer des concepts novateurs afin de passer de la logique physique du XIXe siècle à la logique quantique du XXIe siècle.

			Si je fais référence à la physique fondamentale, c’est que cette discipline scientifique ne permet pas seulement d’expliquer les phénomènes de l’infiniment petit. La physique quantique nous permet d’expliquer aussi la structure sous-jacente de l’univers. Elle permet de voir le « dessous des cartes ». Or c’est précisément ce dont nous avons besoin, aujourd’hui, pour trouver de nouveaux outils de développement personnel et global !

			Pour construire cette indispensable pensée intégrale, capable de nous aider à déployer toutes nos ressources, il me fallait plonger dans ces jongleries de l’esprit. Peu à peu, de nouveaux outils s’offraient à mon paysage mental, formant une arborescence traversant plusieurs niveaux de complexité. Entendons-nous bien : la notion de complexité n’implique pas une plus grande difficulté de compréhension. Il s’agit seulement de rassembler un ensemble de connaissances plus vaste et plus varié, visibles ou non, et de les intégrer en un tout cohérent. Pour cela, il faut passer d’une logique linéaire à une logique labyrinthique.

			Je me suis d’abord perdu dans cette nouvelle architecture mentale. Mais progressivement, cette exploration m’a permis de descendre plus profondément à l’intérieur de moi-même et de penser autrement que de façon binaire. J’ai commencé à percevoir les fondamentaux qui se structurent sous la surface de la pensée humaine, et les systèmes de valeurs opératifs qui sous-tendent nos prises de décisions et nos actes. J’en suis arrivé à cette certitude : les vagues dynamiques du changement appellent dès maintenant une nouvelle façon de penser, qui anticipe ce changement afin de créer de nouvelles opportunités de prospérité et de croissance.

			Les paradoxes de la pensée intégrale

			La pensée intégrale repose sur une série d’antinomies : il faut trouver des outils nouveaux pour résoudre des problèmes encore en gestation ; il faut percevoir les variables cachées (au sens mathématique du terme) et les fluctuations imperceptibles de notre environnement. C’est l’un des paradoxes de la gestion de la complexité chère à Edgar Morin. Comme l’explique celui-ci7 : « La pensée complexe n’est pas le contraire de la pensée simplifiante, elle intègre celle-ci […]. Le paradigme de complexité peut être énoncé aussi simplement que celui de la simplicité : alors que ce dernier impose de disjoindre et de réduire, le paradigme de la complexité enjoint de relier, tout en distinguant.

			C’est aussi le défi fondateur de la révolution de la pensée intégrale !

			L’un des théoriciens de la pensée intégrale, le philosophe des sciences américain Ken Wilber8, développe l’analogie suivante en utilisant un langage informatique : « Il fallait trouver un système d’opération semblable aux systèmes informatiques (Windows ou Mac OS) afin de lier entre elles des pensées disparates, tout en faisant reposer l’ensemble sur des éléments universels. Dans le monde de l’informatique, un système d’opération (OS) est l’infrastructure qui permet à des logiciels variés d’opérer, ensemble ou séparément. L’utilisation d’un quelconque logiciel dans l’existence (profession, activité créatrice, vacances, gestion de soi…) impose donc de trouver le meilleur système d’opération possible : un système adapté aux problèmes locaux aussi bien que globaux ; un mode “multiplex” qui relie d’autres personnes, d’autres problématiques, d’autres disciplines. »

			Le « multiplexage » est un terme qui nous vient du monde des télécoms. Il consiste à faire passer plusieurs communications à travers un seul et même canal. C’est ce dont nous avons besoin, aujourd’hui, pour évoluer aussi vite que le monde dans lequel nous vivons. La notion de cartographie intégrale apparaissait ainsi peu à peu à l’horizon de ma conscience.

			Les étapes du déploiement intégral

			Revenons un peu en arrière. Dès les années 1960, le mouvement du développement du potentiel humain, né sur la côte ouest américaine, a permis au monde occidental d’amorcer une mutation de son mode de pensée. La génération suivante a vu s’épanouir les démarches du bien-être et de l’épanouissement personnel (sophrologie, PNL, coaching, psychologie transpersonnelle, exploration des états d’expansion de conscience…). Encore efficaces au tournant du millénaire, ces outils ont montré leurs limites lorsqu’ils ont été confrontés à l’accélération d’un monde voué à une évolution de plus en plus rapide.

			Pourtant, chacun dans son coin, des chercheurs venus de divers horizons commençaient à développer sans le savoir des outils convergents. Des penseurs tels que Wilber avec sa théorie des quadrants, ou Graves, Beck et Cowan avec leur modèle de « Dynamique Spirale » m’ont permis de jeter les bases de la pensée intégrale.

			L’évolution des techniques de cohérence neuro-cardio-vasculaire m’a permis de pousser plus loin mes investigations. Aujourd’hui, je suis à même de proposer un chemin d’utilisation de la pensée intégrale adaptable à tous les individus, à toutes les circonstances et à tous les secteurs sociaux. C’est l’objet de cet ouvrage, qui explore des pistes inédites susceptibles d’apporter des solutions originales aux problèmes que rencontrent la société et les individus en ce début de millénaire. Ces pistes sont réunies sous la bannière de la Révolution intégrale. Elles proposent à chacun de cheminer vers le déploiement intégral de ses propres ressources.

			Accéder à la puissance de l’intelligence intégrale pour augmenter votre concentration et votre créativité, élever votre clarté émotionnelle en abaissant vos niveaux de stress et d’anxiété, renforcer vos défenses organiques, promouvoir des performances optimales à votre corps physique, percevoir le monde comme une révélation, une joie, une découverte incessante… Toutes ces possibilités, et d’autres encore, vous sont offertes grâce au déploiement de vos ressources intégrales.

			Sept étapes pour une vie meilleure

			La Révolution de la pensée intégrale s’articule sur sept chapitres principaux. Le premier aborde la notion d’alchimistes du temps présent, ces personnages capables d’incarner, dans les ruines du monde passé, les prémices du monde à venir. Ils ont existé à toutes les époques et ont initié toutes les grandes mutations. Qui sont, aujourd’hui, ces alchimistes tant attendus ? Quelles sont leurs caractéristiques ? Comment devenir soi-même un alchimiste du temps présent ? Ce sont quelques-unes des questions que pose ce premier chapitre.

			Pour avancer dans la compréhension de ce que peut être la pensée intégrale, le deuxième chapitre propose d’explorer des états mentaux exceptionnels qui s’en rapprochent : l’état de zone que connaissent les grands champions sportifs ou l’état de fluidité neuronale cher aux créateurs-designers et aux artistes. Le but de votre voyage est d’apprendre à provoquer, à la demande, des états de ce type afin d’atteindre des niveaux de performance inédits.

			Les troisième et quatrième chapitres développent ce qui pourrait être une nouvelle « cartographie » de l’évolution individuelle et sociale. À travers la « Dynamique Spirale » mise au point par le psychosociologue américain C.W. Graves, je vous proposerai de vous situer d’une manière nouvelle par rapport à votre environnement. Cela vous permettra de mieux définir votre but et de percevoir avec plus de clarté la route à suivre. Le cinquième chapitre définit ce qui constitue l’état d’esprit idéal pour entreprendre ce voyage.

			Dans le sixième chapitre, vous ferez connaissance avec l’outil principal de la pensée intégrale, la cohérence neuro-cardio-vasculaire. Vous apprendrez à la pratiquer de manière à en tirer un maximum de bénéfices. Une fois cette base intégrée, vous allez pouvoir avancer sur ce chemin inédit et passionnant. Vous y rencontrerez de nouveaux outils qui vous permettront d’enrichir encore votre ouverture et votre déploiement, comme la théorie des quadrants développée dans le septième chapitre et mise au point par le psychologue et philosophe américain Ken Wilber. Il sera alors question de parfaire votre « déploiement intégral ». Le huitième et dernier chapitre raconte le cheminement de personnes qui ont traversé des vagues de « tempête créatrice », une turbulence positive qui leur a permis de passer à un autre stade de la pensée humaine et de se déployer efficacement dans le monde d’aujourd’hui.

			Je ne sais pas encore quels étranges raccourcis ni quels chemins tortueux empruntera une connaissance réellement multidimensionnelle, ni même où elle nous conduira in fine. Une seule chose est sûre : même si nous associons toutes les transformations de notre relation au temps, à l’espace et à la connaissance, nous n’obtiendrions qu’un aperçu des contours véritablement prodigieux du passage vers un mode de pensée authentiquement intégral.

			Pour voir plus loin, il nous faut examiner les changements extraordinaires à venir non seulement dans l’économie visible, mais aussi dans la partie cachée de l’iceberg de l’évolution. Si nous n’opérons pas ce saut quantique, nous risquons d’entrer en chancelant dans l’avenir, sans avoir connaissance du potentiel exceptionnel que nous tenons entre nos mains.

			Je suis persuadé que l’émergence actuelle d’une conscience intégrale va transformer nos vies, celles de nos enfants et de nos petits-enfants.

			Pour vivre enfin dans un monde que nous aurons nous-mêmes créé, imaginé et matérialisé.
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Les alchimistes du temps présent

La crise actuelle nous a propulsés sur le seuil d’une ère nouvelle. Qu’on la nomme récession, dépression ou plus simplement crise économique et financière, celle-ci représente pour certains une catastrophe planétaire, et pour d’autres une chance inespérée de retoucher le tableau social et individuel brossé au cours des cent cinquante dernières années.

Nous avons tous la possibilité de choisir notre camp : voulons-nous faire partie de ceux qui s’enferment dans une vision catastrophiste des événements, ou nous rallier à ceux qui préfèrent y voir une opportunité à saisir ? Ce choix plonge certains dans une valse-hésitation qui teinte d’immobilisme la période que nous traversons. Une « période de transition » qui s’avère pourtant indispensable à tout processus d’évolution.

Qui sont les alchimistes du temps présent ?

Comme toutes les périodes de transition, celle que nous vivons en ce moment constitue une sorte « d’âge des Limbes ». Le terme vient du latin Limbus, qui signifie « à la bordure ». De fait, nous sommes englués dans une zone brumeuse, à la limite entre la dissolution d’un ancien ordre et l’émergence d’un nouveau paradigme. Mais il ne s’agit pas seulement, comme ce fut le cas précédemment, d’un interlude annonçant une autre manière d’envisager le monde. Cette fois, nous sommes au seuil d’un nouveau niveau de complexité des systèmes de pensée humains. Un niveau jamais encore rencontré au cours de notre longue histoire. Cette période s’avère particulièrement précaire car nous expérimentons simultanément action, réaction et contre-réaction, sans disposer du temps nécessaire pour suivre ces bouleversements au rythme habituel de notre pensée. Nous nous retrouvons emportés par un maelström qui engendre des conflits entre différents systèmes de valeurs. L’ensemble de nos organisations sociales, économiques, et même mentales s’en trouve menacé.

Même si nous sommes tous embarqués dans un même navire voguant vers cet horizon encore nébuleux, nous n’y sommes pas tous logés à la même enseigne. Seul un petit nombre d’individus s’avèrent suffisamment « outillés » pour gérer ces nouveaux niveaux de complexité. Ces individus sont modelés avec des alliages mentaux fondamentalement différents de ceux du commun des mortels. Ils sont dotés d’une exceptionnelle capacité d’adaptation au changement. Il semblerait presque qu’ils soient nés avec un pied dans notre présent et l’autre dans notre devenir. Ces « alchimistes du temps présent » (que l’on appelle aussi des « magiciens de la Spirale1 ») dévoilent aux yeux de tous ce que seuls quelques-uns perçoivent : l’adaptation est non seulement possible, mais souhaitable. Si nous acceptons de regarder l’avenir avec leurs yeux, nous pourrons percevoir des lueurs restées insaisissables pour notre vue limitée d’humains du XXe siècle.

Pourtant, ces « alchimistes du temps présent » ne sont ni des prophètes ni des êtres dotés de capacités extrasensorielles. Ils ont, comme nous, les pieds bien plantés dans leur humanité. Mais ils sont capables de projeter leur regard au loin, vers des horizons encore en gestation dans la matrice de l’évolution.

Au fil des siècles, chaque génération, chaque ethnie a produit des « magiciens » disposant d’une vision intérieure et d’un art de faire qui transcendent le potentiel des personnes ordinaires. Ces « sages » surgissent généralement en temps de crise, à la faveur des changements rapides, lorsque les anciens comportements doivent être remplacés par de nouveaux systèmes d’organisation. On les imagine volontiers réfugiés dans l’ombre de grottes secrètes, isolés dans des clairières ou sur des bords de falaises, dans ce que nous pensons être des « lieux d’énergie ». Erreur : ils sont le plus souvent parmi nous, et nous les côtoyons sans avoir conscience de leur différence, de leur incroyable potentiel et des impulsions qu’ils donnent à la marche de l’évolution.

Ce qu’ils sont capables de faire, nous le pouvons aussi. Il suffit pour cela que nous apprenions à modifier notre manière de penser. Que nous nous initiions aux rudiments de la pensée intégrale !

Les magiciens de la vieille religion

Les plus anciennes traces de ces « magiciens du changement » remontent à plus de trente-cinq mille ans. Les peuples du Paléolithique supérieur développèrent une vision du monde qui constitue sans doute la plus vieille religion terrestre. Bien antérieure aux religions du Livre (christianisme, judaïsme et islam), au bouddhisme et à l’hindouisme, cette conception de la vie et de l’univers était radicalement différente de tous les courants qui ont suivi. Ce que nous pourrions appeler la « vieille religion » était proche de l’esprit du chamanisme. Elle n’était pas fondée sur des dogmes. Ses enseignements s’enracinaient dans l’observation et la compréhension des phénomènes naturels : les mouvements du soleil, de la lune et des étoiles ; le vol des oiseaux ; la lente croissance des végétaux ; les cycles des saisons…

Selon la paléontologie moderne, rituels et cérémonies ont ainsi débuté il y a plus de trois cent cinquante siècles, lorsque la température de l’Europe a commencé à chuter et que de grands draps tissés de glace ont lentement rampé vers le sud. À travers la toundra regorgeant de vie animale, de petits groupes de chasseurs ont pourchassé à pied le renne et le bison grondant, comme devaient le faire plus tard les anciens Algonquins sur le continent nord-américain. Leurs armes étaient des plus primitives, mais dans ces clans des premiers âges, certains individus étaient dotés de dons particuliers. Ils étaient en mesure « d’appeler » les troupeaux en direction d’une falaise ou au bord d’une mine naturelle où quelques bêtes, comme dans un sacrifice consenti, se laissaient piéger sans combattre. Ces chamans savaient se mettre en harmonie avec les esprits des troupeaux. Ils prirent ainsi conscience de la pulsation rythmique qui imprègne toute vie : un tourbillonnement de l’Histoire qui se diffuse à l’intérieur des êtres.

Nos lointains ancêtres n’ont pas intellectualisé ces concepts (au sens où nous l’entendons aujourd’hui), mais ils les ont saisis et mis en image. C’est la Déesse Mère, l’accoucheuse, qui manifeste l’essence même de la vie. C’est le Dieu chasseur, qui est aussi chassé. Ce sont tous ceux qui passent et repassent éternellement les portes de la mort, de manière à ce que la vie puisse se perpétuer. La vie et la mort étaient ainsi perçues comme un flux continu. Les défunts étaient enterrés dans une posture évoquant le retour dans un utérus originel, entourés de leurs outils et ornements afin qu’ils puissent s’éveiller à une nouvelle vie.

Ces anciens alchimistes développaient une conception du monde et des systèmes de pensée différents de ceux de leurs congénères, effectuant ainsi un premier pas sur le chemin de l’évolution humaine. Une première transformation. Une première transmutation…

Les enchanteurs des temps passés

Par la suite, nombreux sont ceux qui ont continué à défricher le chemin. Certains, comme Nostradamus, ont prédit des futurs lointains. D’autres semblaient posséder des pouvoirs magiques de transformation, au point d’influencer les événements comme le fit Merlin dans la tradition arthurienne. Tous ont observé le monde autour d’eux, nommant et réorganisant ses éléments de base en des formes nouvelles et des modes de pensée inédits. Pour la plupart, ils ont œuvré de manière discrète, en coulisse. Leurs hauts faits nous sont parvenus grâce à des chants traditionnels, des lambeaux de légendes à demi-oubliées et des fragments d’histoire.

Je me rappelle notamment une exposition intitulée « Merlin, au centre de la tradition arthurienne2 », réunissant des informations passionnantes sur ces « enchanteurs » hors du commun qui furent les conseillers des rois et les initiateurs de la Table ronde. Ils percèrent le mystère du Graal, furent amant de Viviane ou amoureux de Brocéliande… « Leur destinée présente toujours un aspect double : ils sont jeunes et vieux à la fois et, comme Janus, vivent à la lisière entre les cieux et le temps. Ils chevauchent tour à tour le passé qu’ils connaissent et l’avenir qu’ils savent déchiffrer. Ils demeurent à la frontière de deux territoires : celui des hommes qu’ils aident et guident, et celui des êtres surnaturels avec qui ils savent communiquer », pouvait-on y lire.

Les dames des temps passés eurent aussi leur importance. Elles ont éclairé le chemin des hommes à la lueur de signes. Parfois, le héros n’avait pas conscience du monde dans lequel il évoluait. Ainsi Gauvain, chevalier de la Table ronde, rencontra-t-il Ygraine, la reine aux Blanches Tresses réfugiée avec sa fille au château de la Merveille depuis la mort d’Uther Pendragon, père du futur roi Arthur. Il fallut que le passeur d’âmes explique au chevalier qui étaient ces dames, et comment elles étaient arrivées là, pour que celui-ci comprenne qu’il était en présence de deux êtres surnaturels, fantomatiques, qui avaient pourtant été sa mère et sa grand-mère !

Ces enchanteurs-alchimistes servirent comme magiciens, stratèges, devins, astrologues, médecins… Dans ces terres noyées de brume et illuminées de clartés qui transfigurent à l’infini les paysages, ils allèrent leur chemin depuis le commencement des temps, loin du monde et du bruit. Et pourtant, ils nous sont si proches. La fulgurance de leurs aventures a laissé une profonde empreinte sur ces paysages balayés de vent et d’eau.
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